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tft Lettres iun trafiçois

vage parmi les Chrétiens, les Anglof^

tt contentèrent du Navire enlevé Se

de fa Cargaifon pour la part qui leur

tevenoit dé cette proye, Cependant

fis confentîrent que le Nom Chrétien

fût profané par des Mahometans , en

leur abandonnant àts Chrétiens , (ur

qui ils pulFent venger le mépris de

leur StCkt. Par le droit rigoureux de

la Guerre, les Anglois pouvoient (ans

doute pouffer l'inhumanité jufques^là :

mais la Religion éplorée ne vit qu'a-

vec indignation que Ton propre inté-

rêt chez les Anglois cédoit à celui de

leur Commerce. Ceci n'cfl: qu'un trait

d'impiété; écoutez maintenant les in-

juftices occafionnées par les Algériens

& commifes par les Anglois.

Par l'article 1 1 du Traité âz Bre-

da , il fut exprefTément ilipuié , qu'il

ne feroit permis à aucun Armateur

étranger de vendre ou de troquer

dans les Ports de l'un des Contradtans

les prifes qu'il auroit faites fur l'au-

tre, ni de s'y radouber ou rétablir du
dommage qu'il auroit foufFerr. Contre

la teneur expre(Te dudit Traité , Ifes

Corfaires d'Alger , dont le Dey avoic


